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La première partie sur les enseignements géopolitiques de la guerre en Ukraine,
réflexion non exhaustive sur une guerre inachevée, traitait du contexte général de
la situation géopolitique mondiale en trois points : « Le désarmement européen
(I.1.)  »  (Cf.  Billet  du  lundi  13  mars  2023),  «  La  fin  de  la  mondialisation  heureuse
(I.2.) » (Cf. Billet du mercredi 15 mars 2023) et « Une guerre (en Ukraine) aux enjeux
vitaux pour l’occident (I.3.) » (Cf. Billet du vendredi 17 mars 2023).

Cette seconde partie est consacrée aux conséquences militaires de l’aveuglement
européen. Après avoir posé brièvement la question du droit international dans les
conflits d’aujourd’hui (II.1 cf.  Billet du vendredi 24 mars 2023), ce billet aborde en
particulier ce qu’est la guerre de haute intensité depuis sa « redécouverte » dans
cette guerre russo-ukrainienne (II.2) puis ce qu’est la stratégie (ou guerre) hybride
(II.3). Certes elle serait désormais pratiquée par l’occident selon la Russie, inversion
habituelle de la réalité (Cf. « The Concept of the Foreign Policy of the Russian
Federation », §13, texte en anglais, traduction non officielle).
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La Russie préside le Conseil de sécurité de l’ONU pour un mois à compter du 1er

avril. Le ministre russe Lavrov compte bien s’y exprimer. Dans ce contexte, peut-on
ignorer la publication ce 31 mars 2023 de cette nouvelle politique étrangère de la
Russie qui succède à celle de 2016 ?

De même peut-on ignorer la publication le 21 février 2023 par la Chine du « Concept
global de paix » (Cf. Texte aussi en anglais… sur le site de l’ambassade de Chine en
France) rendu public en même temps qu’une proposition de plan de paix en douze
points pour résoudre la guerre russo-ukrainienne, avant la visite de Xi Jinping à
Moscou le 20 mars 2023 ? Malgré les pressions, le président Xi n’a d’ailleurs pas pris
contact  officiellement  à  ce  jour  avec  le  président  Zelinski  malgré  la  demande
insistante  de  celui-ci.
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Bref,  l’offensive  anti-occidentale  se  met  apparemment  en  place  et  il  n’est  pas  sûr
que la visite du président Macron en Chine modifie cette réalité.

La troisième partie de cet article sera publiée la semaine prochaine et traitera de la
Loi de Programmation Militaire Future (LPM) : pourrait-elle répondre à la réalité des
guerres de demain ?

Pour conclure cette introduction, mes dernières interventions en replay sur LCI:

Samedi 25 mars 2023 (12h-15h) – Midi Week-end,1.
https://www.tf1info.fr/replay-lci/video-lci-midi-week-end-du-samedi-25-mars-20
23-2252070.html

https://theatrum-belli.com/nous-les-occidentaux-et-la-guerre-en-ukraine-des-enseignements-y-compris-pour-la-lpm/
https://theatrum-belli.com/nous-les-occidentaux-et-la-guerre-en-ukraine-des-enseignements-y-compris-pour-la-lpm-suite-1/
https://theatrum-belli.com/une-guerre-en-ukraine-aux-enjeux-vitaux-pour-loccident-partie-1-i-3/
https://theatrum-belli.com/ii-ukraine-les-consequences-militaires-de-laveuglement-europeen/
https://theatrum-belli.com/wp-content/plugins/pdfjs-viewer-shortcode/pdfjs/web/viewer.php?file=https://theatrum-belli.com/wp-content/uploads/2023/04/2023_03_31_The-Concept-of-the-Foreign-Policy-of-the-Russian-Federation.pdf&attachment_id=339368&dButton=true&pButton=true&oButton=false&sButton=true&editButtons=true&v=3.1.1&_wpnonce=8f1120d36f#zoom=auto&pagemode=none
https://theatrum-belli.com/wp-content/plugins/pdfjs-viewer-shortcode/pdfjs/web/viewer.php?file=https://theatrum-belli.com/wp-content/uploads/2023/04/2023_02_21_Chine_The-Global-Security-Initiative.pdf&attachment_id=339367&dButton=true&pButton=true&oButton=false&sButton=true&editButtons=true&v=3.1.1&_wpnonce=5b8c721958#zoom=auto&pagemode=none
https://www.tf1info.fr/replay-lci/video-lci-midi-week-end-du-samedi-25-mars-2023-2252070.html
https://www.tf1info.fr/replay-lci/video-lci-midi-week-end-du-samedi-25-mars-2023-2252070.html
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Samedi 25 mars 2023 (15h30 – 16h) – Le Club,2.
https://www.tf1info.fr/replay-lci/video-le-club-du-samedi-25-mars-2252100.htm
l
Mercredi 29 mars 2023 (15h – 18h) – Le Club Le Chatelier,3.
https://www.tf1info.fr/replay-lci/video-le-club-le-chatelier-du-29-mars-2023-225
2493.html
Samedi 1er avril 2023 (12h 15h) – Midi Week-end,4.
https://www.tf1info.fr/replay-lci/video-lci-midi-week-end-du-samedi-1er-avril-20
23-2252788.html

.*.

II.2 Le retour de la guerre de haute intensité

La guerre de haute intensité a fait son retour bien qu’elle ait été envisagée par les états-majors
depuis plusieurs années. Encore fallait-il convaincre les gouvernements plus préoccupés par la
politique  au  quotidien  au  profit  de  leurs  électeurs  et  bien  sûr  éduqués  dans  la  vertu  de  la
négociation  permanente,  une  fin  en  soi  qui  amènerait  la  paix  éternelle  au  profit  d’une
prospérité économique croissante. La guerre de haute intensité en Ukraine a détruit cette
vision idéale amenant la  redécouverte de ce qu’est  simplement la  guerre avec d’ailleurs
beaucoup de méconnaissances d’une société détachée du fait militaire et conduisant à une
vision fausse de la réalité des combats. La perte de l’expérience de la guerre, que nos parents
et grands parents connaissaient malheureusement bien pour leur part, y est sans doute pour
beaucoup.

Or, sur le plan stratégique, un conflit de haute intensité[1] est avant tout l’affrontement porté à
l’extrême par des volontés politiques des belligérants. Il est provoqué par le franchissement —
involontaire  ou  non  — du  seuil  de  tolérance  d’un  des  protagonistes  au  regard  d’enjeux
majeurs, voire jugés existentiels. La confrontation dépasse le strict périmètre des armées et
nécessite  la  mobilisation  durable  de  nombreuses  ressources,  donc  de  sacrifices  qui
s’accommodent mal des grands principes et textes édictés pendant une longue période de paix
sans contact avec la réalité de la guerre. Surtout, un tel affrontement peut générer des pertes
humaines, matérielles et immatérielles élevées pour la nation.

L’Ukraine  montre  le  coût  de  cette  guerre  :  750  milliards  d’euros  estimés  pour  sa
reconstruction, des centaines de blindés détruits chaque mois, des dizaines de milliers de
combattants  tués  de  part  et  d’autre.  Un volontaire  américain  de  la  légion  internationale
ukrainienne  témoignait  qu’à  Bakhmout  la  durée  de  vie  d’un  soldat  ukrainien  était  de  4
heures[2]. Des témoignages sont diffusés sur des masses de cadavres de soldats russes. Sur le
plan tactique, c’est-à-dire au niveau des combattants sur le terrain, la haute intensité est une
confrontation très violente et soutenue entre forces militaires dans tous les champs et milieux
(terrestre,  maritime,  aérien,  espace,  cyber,  information).  La  guerre  de  l’information  et
l’influence sont devenues des éléments de la guerre comme cela avait été conceptualisé dans
les armées en 2012. Dix ans après, elles sont devenues une réalité… aux moyens plus que
limités.

II.3 Guerre hybride ou stratégie hybride

https://www.tf1info.fr/replay-lci/video-le-club-du-samedi-25-mars-2252100.html
https://www.tf1info.fr/replay-lci/video-le-club-du-samedi-25-mars-2252100.html
https://www.tf1info.fr/replay-lci/video-le-club-le-chatelier-du-29-mars-2023-2252493.html
https://www.tf1info.fr/replay-lci/video-le-club-le-chatelier-du-29-mars-2023-2252493.html
https://www.tf1info.fr/replay-lci/video-lci-midi-week-end-du-samedi-1er-avril-2023-2252788.html
https://www.tf1info.fr/replay-lci/video-lci-midi-week-end-du-samedi-1er-avril-2023-2252788.html
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Enfin, guerre hybride ou stratégie hybride ? Cette guerre en Ukraine qui fait appel aux modes
d’action militaires conventionnels a été précédée et accompagnée de ce que l’on peut appeler
la stratégie « hybride ». Reconnaissons que l’expression la plus courante utilisée est celle de la
guerre  hybride  afin  de  sensibiliser  nos  opinions  publiques  mais  elle  n’est  pas  la  plus
appropriée.

De  quoi  s’agit-il  ?  Afin  de  contourner  ou  affaiblir  la  puissance,  l’influence,  la  légitimité  et  la
volonté adverses, tout en affirmant sa propre légitimité, la stratégie hybride met en œuvre une
combinaison intégrée de  modes d’actions militaires et non-militaires,  directs et indirects,
licites ou illicites, souvent subversifs, ambigus et difficilement attribuables comme les attaques
cyber,  les  mesures économiques,  la  désinformation,  la  déstabilisation des institutions,  les
manœuvres d’intimidation, les sabotages non revendiqués, les actions par procuration par
exemple  par  les  sociétés  militaires  privées.  Cette  approche  permet  la  surprise,  facilite
l’obtention de gains — politiques, territoriaux, économiques — tant que le seuil estimé par
l’adversaire comme déclencheur de notre réaction n’est pas franchi. Elle ne peut se concevoir
sans une planification des actions dans le temps, dans les moyens et en synergie les unes avec
les autres avec le souci par exemple pour les Etats autoritaires d’utiliser le moins de violences
condamnables  ou  de  ne  pas  causer  de  pertes  civiles  qui  puissent  mobiliser  et  susciter
l’émotion des opinions publiques occidentales.

La conquête de la Crimée par les Russes en mars 2014 est un exemple plutôt réussi de
stratégie hybride : une conquête sans violence, sans pertes humaines susceptibles de créer
l’émotion et une mobilisation occidentale violente aboutissant à la mise en place de sanctions
économiques aux effets discutables mais c’était le moins que les occidentaux pouvaient faire
tout  en  acceptant  le  risque  de  l’adaptation  de  l’économie  russe.  Créer  la  dépendance
européenne au gaz russe et contourner le transit du gaz par l’Ukraine par Nord Stream I
(2005-2012)  et  II  (2018-2021)  sont  un  exemple  dans  le  domaine  économique  aux  effets
désormais  connus.  Efficace,  la  question  des  hydrocarbures  est  bien le  symbole  d’une grande
hypocrisie  acceptée  par  nos  Etats,  autre  réalité  révélée  par  ce  conflit.  Malgré  la  guerre,  les
échanges commerciaux existent sur ce qui nous est indispensable.

La menace migratoire est aussi un mode d’action hybride pratiqué par la Turquie en 2015, le
Maroc et la Biélorussie en 2021. Géopolitiquement, la Biélorussie a testé la mise en œuvre des
principes de l’Union européenne sur le droit d’asile en poussant quelques milliers de migrants
aux frontières polonaises à l’automne 2021 en vue de la déstabiliser. Ce fut un échec mais
grâce à la Pologne qui a géré seule ce dossier et a écarté l’influence moralisatrice de l’Union
européenne pour préserver à la fois sa souveraineté et sa liberté de décision.

Les  conséquences  de  la  guerre  en  Ukraine  pour  notre  sécurité  représentent  un  défi  pour  les
occidentaux.  La  défense  par  les  armes  associée  aux  autres  instruments  de  puissance
(diplomatie,  économie,  influence/information,  culture)  modifie  désormais  les  perceptions  de
nos sociétés sur leur avenir et leur fonctionnement, que ce soit en interne, en collectif au sein
des entités internationales ou bien simplement face à leurs  compétiteurs,  adversaires ou
ennemis futurs. Sur le plan militaire, cela conduit naturellement à d’importants changements
dépendant  cependant  de  facteurs  qui  ne  sont  pas  militaires  ou  sécuritaires  comme une
économie dépendante de matières premières, de l’écologie. Le bilan carbone de la guerre en
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Ukraine, et donc d’une guerre en général, n’a pas encore été fait…

.*.

Ce paragraphe se réfère à la définition de la guerre de haute intensité telle qu’elle est1.
présentée dans modèle concept d’emploi forces publié en 2021 par l’état-major des
armées.
Newsweek,2.
https://www.newsweek.com/bakhmut-life-expectancy-near-four-hours-frontlines-ukraine-r
ussia-1782496, 20 février 2023

https://www.newsweek.com/bakhmut-life-expectancy-near-four-hours-frontlines-ukraine-russia-1782496
https://www.newsweek.com/bakhmut-life-expectancy-near-four-hours-frontlines-ukraine-russia-1782496

